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ato. 

Gaspard '.'.,•: ., ,  a en collaboration avec E
mile Chapelier, une brochurL -ur 

Et toute sa vie darce il 

_ snar-piste d'Amsterdam ~ 
1~na ~r langue!. Cette brochure fut rédigée pour 

Ce congrès avait pour but essentiel de resserrer 
b ]jens entre les différents groupes anarchiste

s et de créer une Internationale Libertaire qui 
t faire contrepoids à 

l'Internationale socialiste. Cette fédération révolutionnaire 
communiste internatio

nale ne devait pas avoir un objectif centralisateur, mais simplement 
avoir de point de contact entre les groupes communie

• 	libertaires de tous les pays, dont 
raibEsion serait fondée sur le principe du libre fédéralisme. Une Internationale fut 
effectivement créée mais ne fera que végéter, la plupart des décisions du Congrès restant 
mitres mortes, a tel point que les activités de cette fédération prendront fin dès 1911 sans 
qu'aucun résultat probant n'ait été atteint. 

(,e rapport qu'Emile Chapelier et Eugène Gaspard Marin rédigèrent sur l'espéranto pour ce 
congrès ne fut pas lu à cause de la longueur des débats. Toutefois une résolution fut prise: il 

est conseillé aux militants anarchistes d'étudier l'espéranto pour les prochains congrès, afin 

de faciliter les débats de l'Internationale Libertaire. La multiplicité des langues est en effet 

pcpsidérée comme une entrave à la propagation des idées révolutionnaires et l'espéranto est 

une langue neutre et souple qui permet d'outrepasser cet obstacle3. 

Dans leur rapport, Emile Chapelier et Eugène Gaspard Marin, pour justifier l'adoption d'une 

tangue internationale par les anarchistes, distinguent deux raisons principales4: 

• La première est d'ordre sociologique: si tous les hommes pouvaient se comprendre 

entre eux partout dans le monde, l'humanité aurait accompli un immense progrès. 

La multiplicité des langues est un obstacle considérable à la communication entre 

les hommes et une des principales causes de la distance intellectuelle et morale qui 

existe entre le peuples. 

• La deuxième raison qui justifie l'adoption d'une langue internationale est le fait 

que c'est  un merveilleux outil de combat, une arme révolutionnaire. Un tel 

~ 

s 
infra. 

UULAERT. Le mouvement anarchiste en Belgique, op. cit.. pp. 242-248. 

HAPELIER. « Le Congres anarchiste d'Amsterdam ». in: Le Communiste, n'4.21 septembre 1907, pp. 1-4 . 
1APELIER et G. MARIN, Les anarchistes et la langue internationale espéranto. Paris, 1907. pp.  1-1 

  

 

CIi 

Scanné avec CamScanner 



yn 

langage tacititrrait les 
 othangTM d'idéew entre Ier mititant~ der dtler~rt, f""ti ~ 

sure-nit au *Innin   
de l'Internationale I ibrTtalfr, éviterait  l'enrlavrmenf 

den' a
narchiste* 

dans 
leurs Pays mpe(trfs 4t serait un merveilleu• moyen !ie Fmf►aKande 

Ira nsrstancrs qui pourraient 

m 	
se manifester face a l'adoption d'un langage international ne 

it que le produit du 
patriotisme et donc de la domination Pour éviter ce type de 

itemo
ns chauvinistes, et parce que les langues existantes sont trop complexes et ne 

ronflai
ent étre apprises par le prolétariat qu'au prix d'énormes difficultés, il fallait trouver 

une langue nouvelle, simple à étudier. Or, la grammaire de l'espéranto a pour but de limiter 

les racines et de pouvoir exprimer un maximum de choses avec un minimum de moyens. 

Cest pourquoi elle ne comprend que seize règles absolues dont l'ensemble ne forme qu'une 

cw: a1ec quelques centaines de radicaux, on peut exprimer des millions de mots et des 

ile.. nuances très fines. La grammaire est inspirée de la logique, ce qui permet un apprentissage 

usage faciles de la langue.. 	 plus et un 	$ 	 $u En outre, les radicaux ont été choisis de façon à avoir la plu 

grande internationalité possible, afin d'être reconnus par un grand nombre de personnes. 

Les deux auteurs mentionnent le fait qu'à l'heure où il rédigent leur rapport, 32 périodiques 

s'écrivent déjà en espéranto, ce qui témoigne d'une généralisation progressive de son usage'. 

Dans la seconde partie de la brochure, ils présentent les éléments de la langue plus en détail 

afin de convaincre Ieur auditoire que l'espéranto est la langue à adopter de préférence aux 

autres projets 

J. La lutte contre l'alcoolisme. 

Régulièrement les articles de la presse anarchiste font allusion à l'alcoolisme. Notamment en 

ce qui concerne les soldats: selon eux, l'armée encourage les vices2, parmi lesquels 

l'alcoolisme3. L'alcoolisme est défini par les anarchistes comme « un ensemble de 

phénomènes sociaux caractérisés par l'assujettissement des hommes aux boissons 

alcooliques »4. Or I'anarchisme rejette toute forme d'autorité et d'influence extérieure. Et 

l'alcool, exerçant une influence sur les idées et la manière de vivre, constitue une contrainte 

'Ibidem. pp. 4-9. 
Cf. « Aux fils du peuple », in: Le Révolté, n°20, 3 octobre 1906, pp. 1-4: « La caserne étant l'antre de la 

dépravation, !'École du vice et du crime, elle ne saurait convenir à des hommes » (p. 1). 
3 G. THONAR, « Tu seras... », in: L 'Insurgé, n°38, 17 septembre 1904, p. I: il dit que k jeune homme qui part 
faire son service militaire reviendra brutal, abruti, lubrique, alcoolique et aura perdu toute vaillance. 
E. CHAPELIER, « Le Congrès anarchiste d'Amsterdam », in: Le Communiste, n°4, 21 septembre 1907, pp. 1-4. 

présentés au congrès. 

log 
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 par la facilité qu'elle présente â 
l 	ritissage- ~  

u& ~itie 
Gaspard marin fut un ardent défenseur de l'espéranto, non seulement en Belgique. 

EJ plus tard également. Il participa à plusieurs congrès sur l'espéranto 
et notamment á un 

d ee Mg org sé par la British Esperanto Association le 5 janvier l 27 et dont le sujet était le 

igy fit- << 
Esperanto in the World Today »- Ce meeting s'inscrivait dans le cadre d'un 

5ü  
sur l'éducation tenu à Londres, Eugènie Gaspard Marin y prononça un discours qui 

congres 

f P°'-'1
but de montrer que l'enseignement de l'espéranto était plus utile que celui du 

avait 

 ou 	
n 	 qu'auparavant,  grec dans les écoles. Dans ce discours, il dit q auparavant, l'éducation avait 

pour but de 
développer la mémoire et de donner un enseignement dogmatique qui avait 

amours à l'autorité et aux punitions tandis que maintenant, l'on cherchait plus á développer 

le raisonnement et la créativité de l'enfant qui sont les seuls à présenter de l'intérét pour 

tien de l'enfant. Or, dit Eugène Gaspard Marin, si le latin et le grec étaient tout 

ledu ca  

indiqués pour développer la mémoire de l'enfant, ces 
langues n'ont rien qui puisse stimuler 

 
capacité de raisonnement et sa créativité, l'enfant n' 

ayant pour tâche que d'assimiler    une 

sa P 

longue liste 
de règles et de mots de vocabulaire et de s'y conformer. Au contrair

espérantoe 

bien 

l~  

uusse exprimer un nombre d'idées plus grand que tous les autres langages, 

	usage 

paris,19~7 ~woir Supra. 

' 	 Les 
anarchistes et la langue internationale ie alhaoOiafiw v01. 4, février ta . 

E. CHAMELIER et ? MARIN 	 », in: 

' ~{ Latin or esperanto ?Speeches at Educationna

ŝe trouve pages 30 et 31. 
PP. 29-30. Le discours d'Eugène Gaspard Marin  

`i E: 1907, en collaboration avec 	Ce Iulet Pnur le congr
e.

% 	rrhistr. 

{ Le 	I~aion 
1a fraternité entre les hommes, 	 on entre les peuples. ce qui devait   

t{ irr 5 	de pays différents lors des ron r ,fi ' 	issus 	 g ës. Et l'espéra t n o était  u ~ comme étant la ~i[;rlsts 	indiquée pour être cette langue  
tll 

ele 

+opprimer a 

gande anarchiste et aux contacta entre les 

9u ~ 	 ~ 	oit scientifiquement.  	~, 

tom rend un très petit nombre de règles parce qu'il est cons
tr

être fourni, pour comprend 

 y est donc accessoire, l'essentiel du travail devant 	

t dit Eugène de la 	 ~ 
 de Ce langage, par la réflexion et la créativité. Par conséquent, 

 

Gaspard Marin, de par le faitq 
u' il favorise l'

expression individuelle et la créativité oins; que 
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et la pensée logique, Yeoéftott est is 

f''11 .i ,.t.oU* iii' t'ense i }g nement 	 i>< qui w prrte k rcMaa ae ■ 

l' ! tt
r11 

me' 
 ,!ferrite l'avantage que présent, 

,,  
„il 1l apprentissage de Pesphranto 
tr,c.,tt ciel f acultés de 

l'enfant, Eugène Gaspard Mann fait un espt, des fat 
,to ~,Ifre pour l'apprentissage 

des autres disciplines 
` I 

; roui 
la con

naissance des langues, certains pensent glue le latin et le Bref 
t.tnette1 de 

mieux maîtriser l'anglais, par exemple, mais d'autres langues ont 
lt  
considérable

ment enrichi l'anglais. Il n'est pas envisageable que les enfants 
apprennent toutes ces langues, d'autant plus que Ce que l'anglais a emprunté aux 
autres langues a subi d'importantes modifications. Selon Eugène Gaspard Marin, 

l'espéranto 
ne présente pas cet inconvénient 

et beaucoup de ses racines expliquent 
les formes anglaises; de surcroît, l'apprentissage de l'espéranto est ires simple. 

Ensuite, íl fait référence à des expériences qui prouvent que l'espéranto permet 

une meilleure maîtrise de la langue natale. Et l'argument selon lequel le latin et le 

firent une excellente introduction aux langues romanes est selon lui non grec o  

fan( {é car les apprendre présente plus de difficultés que la matière qu'elles sont 

censées introduire; l'espéranto, quant à lui, apporte cette introduction aux langues 

romanes, sans la difficulté de l'apprentissage. 

Pour les études géographiques: la géographie nécessite souvent des échanges 
•

internationaux, épistolaires ou autres. Or, pour des disciplines de ce genre, l'usage 

d'une langue internationale offre de nombreux avantages, auxquels s'ajoute le fait 

que la facilité des contacts entre personnes de nationalités différentes développe la 

fraternité humaine. 

Pour terminer et pour prouver ses assertions, Eugène Gaspard Marin fait allusion à sa prope 

e
. périence: pendant sept ans, il a étudié le latin et le grec à l'école (il fait référence à ses 

humanités au collège Saint-Boniface), à raison de plusieurs heures par semaine, et cela lui a 

été complètement inutile, non seulement parce qu'il ne sait pas parler le latin ni le grec, mais 

aussi parce que ce langues ne l'ont aidé en rien dans l'usage des langues modernes. Au 

contraire, quand il apprit l'espéranto, ce qu'il dit avoir fait récemment, pendant ses heures 

de loisirs, il put rapidement le parler couramment et converser avec des personnes qu'il 

rencontra dans le monde entier, notamment lors 
du Congrès espérantiste d'Edimbourg qui 

eut lieu en 1926. L'espéranto, dit-il, lui a fait éprouver un sentiment de fraternité universelle 
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tt+ ` 	1 A1Trél.gaerre qui régnait au sein de la colonie de Whlfeway (qui, selon lus, 

` 	del1e était à l'origine'-}. Durant l'été 1947, 11 passa donc une semaine 
,s fiti 	10 ce q 	 p 

Il ït`+nt p te art congrès de Berne qui réunissait 1400 à1500 personnes. a près lequel trente 

` ~ trrtl,+rt' 	issus de tous les pays sé}oumérent ensemble trois semaines en divers 
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en suisse- 
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,nt5 rI'' 
ard Marin f u t donc, tout au long de sa vie, un ardent défenseur de l'espéranto_ 

f ~ ~sre u a la lance, efforçait de la promouvoir lors de réunions ou de congrès, et voyagea 

ring  
,

fia 
il 	,espérantiste â travers le monde enti&. 

I1ta 1 cel 

libres communautés. 

.:Ire l 
ech ec de la 

colonie de Stockel et la déception qui s'ensuivit, Eugène Gaspard
a 

Marin 

laserre en 1914 pour vivre (jusqu'à sa mort en 1969) dans la 

ar 

2
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en 
` 
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Vers 190, alors qu'il faisait partie de la colonie de strekel, il en connaissait Dans 

et 
entretenait une correspondance avec Nellie Shaw, membre de 

ammaW uté~. 

.es jettes 
:z~ lettres q u' 

il lui anuoyert, il 
posait des questions sur le mode de vie de la c 

EnIgl 	
Angle terre en compagnie de wanne Martin et décida d'aller voir 

.~, il fit un voyage en ~ ~ 

située pres de 5troud. Nellie 
Shaw les accueillit et ils restèrent quelques 

fa 
communauté, 
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purs, pendant 	

Gaspard Marin donna une conférence sur la colonie 

pendant lesquels Eugène

de 

 

Stockel. Ils partirent peu de temps après 
mais décidèrent de devenir eux-raëmes des colons. 

e de Whiteway, 
mais le destinataire en est tncanu- Voir 

l'recopie de centre lettre était conservée dans la 
colonie 	
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